
 

 

Marcellin Desboutin  

(1823-1902) 
 

À la pointe du portrait 



Présentation de l’exposition 
 
Du 20 octobre 2018 au 15 septembre 2019, le musée Anne-de-Beaujeu 

présente sa nouvelle exposition :  
 

Marcellin Desboutin (1823-1902). 
À la pointe du portrait. 

 
Une vie romanesque, une œuvre prolifique, un talent à redécouvrir. 

Aujourd’hui, Marcellin Desboutin est avant tout connu par les portraits que firent de 
lui Edgar Degas et Édouard Manet.  
Homme de grande culture, admirateur de Rembrandt, ouvert aux courants 
artistiques modernes, peintre-poète autant que peintre-graveur, Desboutin apparaît 
comme un artiste de contrastes, insaisissable et singulier.  
Cette rétrospective se propose de mieux cerner le parcours atypique d’un artiste 
bourbonnais, vivant en grand seigneur à Florence puis, ruiné, contraint de travailler à 
50 ans passés.  
Étroitement mêlé au jeune courant impressionniste, il reste néanmoins à l’écart de 
ses recherches et conserve un style qui lui est propre dans une technique de gravure, 
la pointe sèche, dont il devient le maître incontesté. 
 

Une collection de référence et des prêts exceptionnels. 
Marcellin Desboutin, natif de Cérilly dans l’Allier, a de son vivant offert un 
autoportrait au musée.  
Les conservateurs successifs ont tenu à enrichir ce fonds qui atteint aujourd’hui 103 
œuvres (peintures, estampes, dessins et photographies).  
Le temps de l’exposition, cet ensemble sera enrichi d’une centaine d’œuvres prêtées 
par de grands musées et des collectionneurs privés.  
L’exposition présente également des portraits de Desboutin réalisés par ses amis 
comme ceux d’Edgar Degas ou de Gaston La Touche. 

 

 
Dans la lignée des précédentes manifestations du musée, cette exposition 

comporte un parcours enfant (dessin animé, écran tactile, manipulations…). Un 
ouvrage (en coédition avec les éditions Faton) et un programme culturel varié (visites 
commentées, cycle de conférences, ciné-conférence, visites musicales et concerts, 
ateliers de gravure…) permettent aux curieux et aux amateurs de prolonger leur 
rencontre avec Marcellin Desboutin. 



Pourquoi cette exposition à Moulins ? 
 

Marcellin Desboutin est d’abord un « enfant du pays » ; il est né à Cérilly dans 
l’Allier en 1823.  
En 1877, à l’issue d’une exposition des beaux-arts qui se tient à Moulins, chef-lieu du 
département, la ville achète pour son musée Le Violoniste. C’est la première fois 
qu’une toile de l’artiste est achetée pour un musée. C’est une œuvre importante 
dans la production de l’artiste puisqu’elle a été présentée au Salon de 1874, à Paris, 
puis à la deuxième exposition impressionniste de 1876.  
En 1896, au terme de l’exposition des beaux-arts de Moulins dans laquelle Marcellin 
Desboutin est représenté par trois œuvres, l’artiste donne lui-même au musée un 
touchant autoportrait.  
 
 

 
Par la suite, les conservateurs successifs ont tenu à enrichir ce fonds qui atteint 

aujourd’hui 103 œuvres comprenant essentiellement des peintures et des estampes 
mais également des dessins et des photographies.  
Dernièrement, ce sont neuf estampes et dessins qui ont pu être achetés dans une 
galerie parisienne avec le concours de l’État et de la Région.  
 

Des libéralités ont également été généreusement consenties, comme le don 
d’un ensemble d’œuvres par la famille Crépin-Leblond. Ces œuvres avaient été 
offertes par l’artiste à leur aïeul, Marcellin Crépin-Leblond, et par la suite 
précieusement conservées par la famille.  
Il faut souligner qu’à l’occasion de la préparation de cette manifestation, la peinture 
La Bonne Bête (1882) a été déposée à Moulins par le Petit Palais, musée des Beaux-
Arts de la ville de Paris. 
 
 

 
Le musée Anne-de-Beaujeu peut donc s’enorgueillir de détenir la collection de 

référence de cet artiste, par le nombre et la qualité des œuvres rassemblées. 
Légitime pour mener à bien une telle entreprise, le musée propose aujourd’hui une 
rétrospective importante de cet artiste qui permet en outre de souligner les 
différents univers artistiques dans lesquels il a évolué. 
 
 
 
 



L’artiste 
 

Issu d’une famille de la bourgeoisie bourbonnaise, Marcellin Desboutin fait des 
études de droit avant de recevoir l’enseignement d’Antoine Étex et de Thomas 
Couture qu’il délaisse au profit de l’étude solitaire des œuvres de Rembrandt, Frans 
Hals, Pierre Paul Rubens…  
Il s’installe en 1854 à Florence, dans une magnifique villa dite de l’Ombrellino. Il y vit 
en seigneur, collectionne et fait le commerce d’œuvres d’art, reçoit avec faste 
célébrités et artistes. Il dessine, peint, copie, grave, écrit des poèmes, des pièces de 
théâtre… La légende rapporte qu’un de ses passe-temps favoris était de faire le 
portrait à la pointe sèche de son hôte qui repartait ravi de ce magnifique souvenir !  

Mais en 1871, Desboutin, ruiné malgré la vente de son palais florentin, est 
dans l’obligation de quitter le soleil de l’Italie et cette vie insouciante et généreuse. Il 
s’installe avec sa jeune épouse et ses enfants dans une cour des Batignolles puis sous 
un toit de Montmartre. Il accepte cette situation et, à cinquante ans, se met à 
l’ouvrage avec acharnement. 
 
 

 
Sa forte personnalité et la qualité de ses gravures ne tardent pas à le faire 

remarquer de ses pairs. Il appartient au cercle des artistes impressionnistes. Il est 
l’ami d’Émile Zola, Camille Pissarro, Stéphane Mallarmé, Pierre Puvis de Chavannes, 
Henri Fantin-Latour…  

Quelques années après son arrivée à Paris, à force de travail, Desboutin réussit 
à se faire un nom notamment grâce à son talent de graveur. Ses plus illustres 
contemporains des arts et des lettres, des amis la plupart du temps, passent par sa 
pointe : Gustave Courbet, Alexandre Dumas, Eugène Labiche, Berthe Morisot, 
Auguste Renoir, Paul Verlaine… Il exécute également des portraits de commande 
comme celui du Pape Pie IX et quantité d’études peintes de membres de son 
entourage, avec un intérêt plein d’affection pour ses propres enfants. 
Étroitement mêlé au jeune courant impressionniste – il participe à la deuxième 
exposition du groupe en 1876 – il reste néanmoins à l’écart de leurs recherches et 
conserve un style qui lui est propre dans une technique, la pointe sèche, dont il 
devient le maître incontesté. 

En 1880, il abandonne le succès parisien et s’installe à Nice où il entreprend de 
reproduire à la pointe sèche les « Fragonard de Grasse », cinq planches dont chacune 
lui demande une année de travail. Cet ultime projet est largement salué par ses 
contemporains. 

Reconnu, admiré, il travaille sans relâche jusqu’à sa mort en 1902. Il laisse 1 
500 à 2 000 peintures et d’innombrables dessins et gravures... 



Marcellin Desboutin en 10 dates 
 

1823 Marcellin Desboutin naît à Cérilly (Allier). 
 

1845 Après le petit séminaire d’Yzeure (Allier) et un cursus en droit, il se forme 
auprès de deux grands artistes parisiens. 
 

1849 Il séjourne à Issoire (Puy-de-Dôme) et voyage dans toute l’Europe. 
 

1854 Il s’installe dans un palais florentin où il reçoit pendant dix-sept ans de 
nombreux amis artistes. 
 

1870 Sa pièce de théâtre, Maurice de Saxe, est jouée à Paris. 
 

1871 Ruiné, il séjourne à Genève puis dans le quartier parisien de Montmartre. 
 

1877 Le musée de Moulins lui achète un tableau. 
 

1893 L’État lui commande une gravure. 
 

1895 Il est promu au grade de chevalier de la Légion d’honneur. 
 

1902 Il décède à Nice. Une exposition rétrospective est organisée à Paris. 
 

 

La postérité de Desboutin 
 

Aujourd’hui Marcellin Desboutin est davantage connu comme modèle que 
comme artiste. Les portraits réalisés par ses illustres amis comme Dans un café ou 
L’Absinthe d’Edgar Degas (musée d’Orsay) ou L’Artiste - Portrait de Marcellin 
Desboutin d’Édouard Manet (musée d’art de Sao Paulo) ont en effet largement mis 
en avant cette figure romanesque de la bohème montmartroise. 
 

Outre le catalogue de l’exposition de 1902, un ouvrage important lui est 
consacré en 1922 par Noël Clément-Janin, La Curieuse Vie de Marcellin Desboutin. En 
1985, Bernard Duplaix, membre de l’association Mémoire de Cérilly, se passionne 
pour l’artiste et lui consacre un essai, Marcellin Desboutin. Prince des Bohèmes. 
 

De nombreux musées en France conservent des œuvres de Marcellin 
Desboutin. Outre Moulins, l’artiste est bien représenté au musée des beaux arts 
Jules-Chéret à Nice et au musée des Musiques populaires à Montluçon.  
À l’étranger, Florence, Genève, Bruxelles, Saint-Pétersbourg comptent également des 
œuvres de l’artiste. 



OFFRES PÉDAGOGIQUES 
 

 

 

VISITE COMMENTÉE 

Suivez un parcours guidé pour découvrir les œuvres. Le médiateur peut s’adapter à 
une demande spécifique, choisissant de développer certaines sections plutôt que 
d’autres, n’hésitez pas à orienter la visite lors de votre réservation.  
 
 

ATELIERS DE PRATIQUE ARTISTIQUE 

 

 Qui suis-je ?       cycles 1 et 2 
Découverte d’accessoires de mode à l’époque de Marcellin Desboutin, féminins et 
masculins. Décor d’éléments choisis, à fixer sur un masque pour se parer comme au 
19e siècle. 
Compétences privilégiées :  
- agir, s’exprimer, comprendre à travers les activités artistiques  
- s’exercer au graphisme décoratif  
- les représentations du monde et l’activité humaine : la narration et le témoignage 
par les images 

 

 P’tite tête         cycles 1 et 2  
Dessin de visages à la craie blanche sur papier blanc, recouverts d’encre colorée qui 
révèle le dessin fait au préalable. À encadrer joliment pour des portraits originaux. 
Compétences privilégiées :  
- découvrir différentes formes d’expression artistique 
- les productions plastiques et visuelles : dessiner 
- les représentations du monde et l’activité humaine : la narration et le témoignage 
par les images 

 

 Impressionne-moi     cycle 2 
Dessin de visages et impression de portraits en utilisant la technique du monotype 
(procédé d’impression d’un dessin sans gravure, à tirage unique). Mise en valeur sur 
papiers colorés. 
Compétences privilégiées :  
- les représentations du monde et l’activité humaine : la représentation du monde, la 
narration et le témoignage par les images 



 Trait pour trait      cycles 2 et 3 

Apprentissage d’une technique de dessin d’un visage puis création originale sur 
papier noir avec nuancier de crayons de couleur. 
Compétences privilégiées :  
- les représentations du monde et l’activité humaine : la narration et le témoignage 
par les images, l’expression des émotions 
- représenter le monde environnant ou donner forme à son imaginaire 

 

 En noir et blanc     cycles  3, 4 + lycée 

Apprentissage d’une technique de dessin d’un visage et travail au fusain (brun, noir, 
blanc) sur un grand format. 
Compétences privilégiées : 
- représenter le monde environnant ou donner forme à son imaginaire 
- s’approprier des questions artistiques 
- Parcours d’Éducation Artistique et Culturelle pour les lycéens 

 

 Apprenti graveur      cycles 3 et 4 + lycée 
Initiation à la gravure à la pointe sèche sur plaque de rhodoïd, puis impression grâce 
à une presse pour obtenir une estampe. 
Compétences privilégiées : 
- choisir, organiser et mobiliser des gestes, des outils et des matériaux en fonction des 
effets qu’ils produisent 
- s’approprier des questions artistiques 
- concevoir, réaliser, donner à voir des projets artistiques 
- Parcours d’Éducation Artistique et Culturelle pour les lycéens 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



FORMULES ET TARIFS 
 
 
 

Formule 1 séance découverte VISITE GUIDÉE 
La visite guidée est menée par un médiateur. Elle est l’occasion d’un éclairage 
approfondi sur les œuvres et d’une discussion avec les élèves. Elle s’organise selon un 
parcours choisi et adapté en fonction du public. Des thèmes précis peuvent être 
développés sur demande des enseignants. 

Sur réservation / durée : environ 1h / tarif : 45€ par classe (jusqu’à 30 élèves, au-delà application de deux 
forfaits). 
 

Formule 2 séance couplée VISITE GUIDÉE + ATELIER  
Cette formule permet de découvrir les œuvres de l’exposition et d’approfondir un 
sujet en particulier selon le thème d’atelier choisi. Les deux temps se font à la suite ; 
il est cependant possible de mener la visite guidée le matin et l’atelier l’après-midi. 
Sur réservation / durée : 2h30 / tarif : 80€ par classe (jusqu’à 30 élèves, au-delà application de deux forfaits). 
 

Formule 3 séance pratique ATELIER 
L’atelier est l’occasion de s’inspirer des œuvres présentées dans l’exposition et de 
réaliser une création originale, individuellement ou en petits groupes. C’est un 
moment de manipulation et d’expérimentation qui aide à la compréhension. 
Sur réservation / durée : 1h30 / tarif: 60€ par classe (jusqu’à 30 élèves, au-delà application de deux forfaits). 
 

Formule 4 séance liberté VISITE EN AUTONOMIE 
Sous l’encadrement de l’enseignant.  
Sur réservation / tarif : 20€ par classe. 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



MUSÉE MODE D’EMPLOI 
 
 

Musée Anne-de-Beaujeu / Maison Mantin / Château des ducs de Bourbon 

Place du colonel Laussedat   Service médiation 

03000 Moulins                                           Émilie BOUDET boudet.e@allier.fr 
04.70.20.48.47                                                   Julie COURTINAT courtinat.j@allier.fr 
musees@allier.fr 
     

Le musée Anne-de-Beaujeu est un 
musée d’art et d’archéologie installé 
depuis 1910 dans une partie du palais 
des ducs de Bourbon.  
Cette aile, commandée par Pierre de 
Beaujeu, duc de Bourbon, et son 
épouse Anne de France, est construite 
aux alentours de 1500. Pour la 
première fois en France, le style 
architectural de la Renaissance 
italienne est adopté.  
    
Ce musée réunit alors deux collections : le fonds essentiellement composé de 
peintures du musée municipal, installé depuis 1842 au sein même de l’Hôtel de Ville, 
et un ensemble très important réuni par une société savante, la Société d’émulation 
du Bourbonnais, depuis 1851. Ce dernier musée, placé très tôt sous l’égide du 
Département de l’Allier, était abrité dans les combles du palais de Justice.  
 
 
 
 
 

Le musée Anne-de-Beaujeu et la Maison Mantin sont ouverts toute l’année.  
Le château des ducs de Bourbon est ouvert du printemps à l’automne. 

De septembre à juin : du mardi au samedi de 10h à 12h et de 14h à 18h, dimanche et jour 

férié de 14h à 18h.  

En juillet et août : du lundi au samedi de 9h45 à 12h30 et de 14h à 18h30, dimanche et jour 

férié de 14h à 18h30.  

Fermé le lundi, le 1er janvier, le 1er mai et le 25 décembre. 
 

Aile Renaissance du musée  
 

mailto:boudet.e@allier.fr
mailto:courtinat.j@allier.fr
mailto:musees@allier.fr


 

          

     

 

 

  

 
 

   

 

  

 

 

 

 
 
 
 

 

 

 

   

 

 

 

Le musée Anne-de-Beaujeu propose aux 

groupes des visites et des ateliers 

pédagogiques en lien avec ses collections : 

Égypte ancienne (momies et sarcophages), 

histoire des ducs de Bourbon, peinture du 

19e siècle (portraits, paysages)...  

Un catalogue listant nos offres pédagogiques  

est consultable sur le site web du musée et 

peut être envoyé sur demande. 

Attenante au musée, la Maison Mantin 

est une villa du 19e siècle ayant 

appartenu à Louis Mantin.  

Après un long sommeil et une campagne 
de restauration, elle a ouvert ses portes 

aux visiteurs en 2010.  
Découvrez la maison insolite de ce 

bourgeois collectionneur. 
 

 

 

Monument emblématique de Moulins, 

le Château des ducs de Bourbon ouvre 

ses portes du printemps à l’automne. 

Les groupes scolaires peuvent venir 

découvrir l’histoire riche et complexe 

de ce lieu, du 14e siècle du duc Louis II à 

la prison du 20e siècle.  

À la fois lieu de mémoire et d’histoire, 

la visite ne laisse personne indifférent ! 

 

 

 

Salon de peinture et de sculpture 19e siècle 

Château des ducs de Bourbon 
© J.-P. Cordier 

Maison Mantin – façade est 



Accueil des groupes  ☺ 

►  les groupes venant au musée en visite guidée ou en autonomie doivent 
obligatoirement effectuer une réservation auprès du service médiation. 
►  les visites et ateliers sont conçus pour des tranches d’âge spécifiques, il est 
important de mentionner le niveau ou la classe d’âge des enfants. Si des enfants 
entrent dans le cadre d’un dispositif d’accompagnement particulier, il est 
indispensable de le signaler au service médiation afin que la prestation choisie leur 
soit adaptée. 
► le responsable du groupe est prié de se présenter à l’accueil du musée pour 
enregistrer son arrivée. Le groupe est ensuite pris en charge par un médiateur. 
►  en cas de retard sur l’horaire prévu, il vous est demandé de prévenir le musée.  
L’animation ne pourra se prolonger au-delà de l’horaire prévu. 
► en cas de désistement, nous vous prions de prévenir rapidement le service 
médiation (72h à l’avance). 
 
► possibilités pour le repas : 
- pique-nique dans le parc entourant le musée Anne-de-Beaujeu 
- déjeuner au self-service du lycée Banville ou du collège Charles Péguy  
(à 5 minutes à pied) 
réservation obligatoire auprès des établissements scolaires 
lycée Théodore de Banville : 04.70.44.26.42 
collège Charles Péguy : 04.70.44.35.61 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



Autour de l’exposition 
 

 
dimanche 4 novembre, 16h : les coulisses de l’exposition, visite découverte 
par Maud LEYOUDEC, conservatrice du patrimoine, commissaire de l’exposition  
 
mercredi 28 novembre, 18h : Conférence – À la rencontre de Marcellin Desboutin 
par Alexandre PAGE, historien de l’art, commissaire de l’exposition 
 
vendredi 14 décembre, 20h : Concert Erik Satie 
par la compagnie France en scènes 
 
mercredi 16 janvier, 18h : Conférence – Paris-Bohème 
par Jean-Didier WAGNEUR, spécialiste de la Bohème au 19e siècle 
 
samedi 26 janvier, 14h-18h : Workshop Pierre Jourde, artiste plasticien 
 
samedi 2 février, 15h : Conférence – Le portrait gravé en France au Grand Siècle 
par Joseph de Colbert, collectionneur et Président de l’association des amateurs 
d’estampe 
dans le cadre du cycle de conférences de la Société d’émulation du Bourbonnais 
 
mercredi 13 février, 18h : Conférence – Une « fille de la peinture » devenue bien 
grande : la gravure et ses évolutions dans la seconde moitié du 19e siècle 
par Alexandre PAGE, historien de l’art, commissaire de l’exposition 
 
mercredi 13 mars, 18h : Visite-lecture  
par Arnaud REDON, conteur, et une guide du musée 
 
mercredi 10 avril, 18h : Ciné-conférence – Toiles sur toiles, les peintres au cinéma 
par Lionel LACOUR, agrégé d’histoire, créateur des conférences « Histoire et 
cinéma » à l’Institut Lumière - Lyon 
 
samedi 20 avril, 14h-18h : Workshop Pierre Jourde, artiste plasticien 
 
vendredi 26 avril, 18h : Visite musicale  
 
mercredi 15 mai, 18h : Conférence – À l’aube de l’impressionnisme, 1859-1876 
par Dominique LOBSTEIN, historien de l’art 
 



samedi 18 mai : Nuit des musées avec une animation autour de jeux anciens par 
l’association Ludivers  
 
mercredi 12 juin, 18h : Conférence – Autoportraits. De Rembrandt au selfie.  
par Stéphane PACCOUD, conservateur en chef au musée des beaux arts de Lyon, 
commissaire de l’exposition du même nom 
 
vendredi 12 juillet, 18h : Visite musicale 
 
samedi 20 juillet, 14h-18h : Workshop Pierre Jourde, artiste plasticien 
 
mercredi 7 août, 18h : Visite-lecture  
par Arnaud REDON, conteur, et une guide du musée 
 
samedi 14 et dimanche 15 septembre : Journées européennes du patrimoine  
visites guidées à 10h30 – atelier enfant l’après-midi 
 
 
 

 
Visites commentées  
Durée : environ 1h / sur réservation 
En journée et en soirée.  

 
 

Programmation jeune public 
Ateliers et visites-lectures pour les 4-6 ans et les 7-12 ans en période de vacances 
scolaires. 
 
Le calendrier complet des rendez-vous de l’exposition, la programmation jeune public, 
les tarifs… sur www.musees.allier.fr, au 04.70.20.48.47 et rejoignez-nous sur 
facebook.com/mab.allier. 
 

 
 
 
 
 
 

 



Sélection de visuels 

 
Ces images sont destinées uniquement à la promotion de notre exposition. 
L’article doit préciser le nom du musée, le titre et les dates de l’exposition. 
Toutes les images utilisées devront porter, en plus du crédit photographique, la 
mention Service presse/mab. 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
  

 
 
 
 
         

        
 
      
 

 
 
 
 
 
 
  
 
 
 
 
      

  

Autoportrait, 1896 
Huile sur carton 
Moulins, musée Anne-de-Beaujeu 
Offert par l’artiste après l’exposition des beaux-arts 
de Moulins en 1896 
© Mab, Jérôme Mondière 

Georges Lafenestre, 1865-1866 
Huile sur toile 
Moulins, musée Anne-de-Beaujeu 
© Mab, Jérôme Mondière 

Femme à l’éventail, 1892 
Huile sur toile 
Moulins, musée Anne-de-Beaujeu 
© Mab, Jérôme Mondière 



  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 

 
 

Berthe Morisot, vers 1876 
Gravure à la pointe sèche 
Moulins, musée Anne-de-Beaujeu 
© Mab, Jérôme Mondière 

Émile Zola, 1879 
Gravure à la pointe sèche 
Moulins, musée Anne-de-Beaujeu 
© Mab, Jérôme Mondière 

Le repos de bébé, 1881 
Gravure à la pointe sèche 
Moulins, musée Anne-de-Beaujeu 
© Mab, Jérôme Mondière 

Le petit frère, 1877 
Huile sur toile 
Moulins, musée Anne-de-Beaujeu 
© Mab, Jérôme Mondière 


